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			Grande Canarie


		


		

			847 000 HABITANTS


		


		

			Dans ce chapitre


			Las Palmas de Gran Canaria


			Telde


			Agüimes


			Barranco de Guayadeque


			Teror


			Arucas


			Gáldar


			Agaete et Puerto de las Nieves


			Tejeda


			Maspalomas


			Puerto de Mogán


		


		

			Le top des restaurants


			Æ Samsara


			Æ Llévame al Huerto


			Æ Qué Tal by Stena


			Æ Texeda Brewery & Restaurant


			Æ Valle de Mogán


			Les plus belles plages


			Æ Playa de las Canteras


			Æ Dunas de Maspalomas


		


		

			Pourquoi y aller


			La Grande Canarie, troisième île de l’archipel par la taille, abrite pourtant près de la moitié de la population canarienne. Elle est à la hauteur de sa réputation de continent miniature, avec des paysages d’une grande diversité, du Nord luxuriant au Sud aride en passant par les verdoyantes montagnes centrales. Vous pourrez aussi faire l’expérience de trois voire quatre saisons dans la même journée, avec des microclimats disséminés le long de la côte et dans les collines : en un rien de temps, vous passerez du soleil ardent aux bancs de brume moite. Pour prendre la mesure de l’époustouflante diversité de la Grande Canarie, rendez-vous à Artenara, où la beauté saisissante des montagnes atteint un paroxysme. 


			Randonnée, vélo, sports aquatiques : la Grande Canarie est un véritable générateur d’adrénaline, mais les amateurs de culture ne seront pas en reste, en particulier dans la capitale historique, la cosmopolite Las Palmas.


		


		

			Quand partir


			La fin de l’hiver et le printemps (de février à Pâques) constituent la période la plus agréable : il fait doux, il pleut rarement, et le magnifique arrière-pays verdoyant est émaillé d’amandiers en fleur. C’est la saison des fêtes par excellence, inaugurée par le très animé carnaval en février, suivis des célébrations de la Semana Santa (Semaine sainte).


			Æ La San Juan (Saint-Jean), l’une des plus grandes fêtes de l’archipel, a lieu en juin. La température est parfaite, avec 24°C en moyenne.


			Æ Les mois de juillet et d’août, plus qu’animés, voient affluer les Espagnols du continent et les familles de vacanciers venues d’Europe du Nord.


			Æ Septembre et octobre sont parfaits : le temps est idéal et les estivants sont repartis. 


		


		

			À ne pas manquer
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			1 Le panorama saisissant depuis la terrasse d’un restaurant de Tejeda (ici), bourgade perchée dans les montagnes.


			2 L’exploration du barrio (quartier) historique de Vegueta, à Las Palmas de Gran Canaria (ici).


			3 Rouler dans le Barranco de Guayadeque (ici) jusqu’à un restaurant troglodytique au bout de la route.


			4 Le panorama vertigineux depuis Artenara (ici), le plus haut village de l’île.


			5 Un dîner canarien à Mogán (ici), adorable village au pied des collines.


			6 Les édifices pastel d’Agüimes (ici), joli village du XVe siècle.


			7 Les merveilleuses peintures rupestres des Museo y Parque Arqueológico Cueva Pintada (ici), site préhispanique à Gáldar.


		


		

			Histoire


			Le melting-pot ethnique et culturel qui caractérise la Grande Canarie, et particulièrement sa capitale, Las Palmas, est l’un de ses grands atouts. Rien de neuf sous le soleil, pour ainsi dire... Historiquement, l’île a accueilli de longue date des vagues successives de colons qui ont tous laissé une empreinte profonde et durable.


			Les premiers habitants, qui arrivèrent possiblement dès 1 000 av. J.-C., furent les Guanches, sans doute des migrants venus d’Afrique du Nord, qui baptisèrent l’île Tamarán en raison des dattiers (tamar) qui y poussaient. En 1478, malgré une résistance farouche, les Guanches durent s’incliner devant les Espagnols, dont la culture supplanta largement la leur. L’île fut rapidement colonisée par une clique hétéroclite d’aventuriers et d’ambitieux sans terre venus de Galice, d’Andalousie, du Portugal, d’Italie, de France, des Pays-Bas et même de Grande-Bretagne et d’Irlande.


			Las Palmas devint ensuite le siège de l’évêché et de la cour royale des Canaries, ainsi qu’une étape sur la route des Amériques. L’exportation de sucre et le commerce transatlantique stimulèrent son économie. Mais, lorsque la demande de sucre canarien chuta et que la viticulture eut le vent en poupe, l’île déclina au profit de sa grande rivale, Tenerife, meilleure productrice de vin.


			Nombre de Canariens émigrèrent en Amérique du Sud, créant ainsi une forte affinité entre les deux cultures, toujours palpable aujourd’hui. Il fallut ensuite attendre la fin du XIXe siècle pour que la Grande Canarie retrouve une position éminente. L’importance de l’île comme port de ravitaillement pour les bateaux à vapeur favorisa les investissements de négociants étrangers, en particulier britanniques.


			Cette forme d’investissement se prolonge de nos jours dans le domaine du tourisme. Le boom des séjours tout compris du milieu du XXe siècle a apporté une prospérité durable à l’île. Avec quelques conséquences négatives : le destin de la Grande Canarie est désormais dépendant du flux de visiteurs étrangers, et le tourisme a eu de graves conséquences sur l’environnement.
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					Avant votre séjour ou sur place, n’hésitez pas à vous connecter au site Ici Gran Canaria (www.icigrancanaria.com), un site en français présentant l’actualité de l’île et répertoriant quantité de sites d’intérêt, restaurants, fêtes, manifestations et activités.


				


			


			8Depuis/vers la Grande Canarie 


			AVION


			L’aéroport de Gran Canaria (%913 21 10 00 ; www.aena.es ; près de GC-1) se trouve à 25 km au sud de la capitale. Binter Canarias assure des vols directs vers toutes les îles Canaries. Canary Fly  propose des vols directs pour Lanzarote, Tenerife et La Palma. Air Europa (www.aireuropa.com) vole vers Tenerife, Fuerteventura et Lanzarote. Des vols décollent pour des destinations partout en Europe, comme Paris, Bruxelles, Madrid, Lisbonne, et Londres.


			BATEAU


			La Grande Canarie compte deux ports de croisière d’où l’on peut prendre le ferry pour gagner les autres îles. Les bateaux au départ de Las Palmas se rendent à Tenerife, Fuerteventura, Lanzarote et, moins fréquemment, à La Palma. Des ferrys réguliers quittent également Puerto de las Nieves à destination de Tenerife. Trois compagnies desservent l’île.


			Fred Olsen . Assure une liaison en ferry rapide de Las Palmas à Morro Jable (Fuerteventura ; 45 €, 2 heures, 2/jour) et de Puerto de las Nieves (Agaete) à Santa Cruz de Tenerife (45 €, 1 heure 30, 6/jour), d’où partent les correspondances pour La Gomera et La Palma.


			Naviera Armas . Liaisons directes en ferry de Las Palmas à Santa Cruz de Tenerife (32 €, 2 heures 30, 4/jour), Morro Jable (Fuerteventura ; 43 €, 3 heures, tlj), Puerto del Rosario (Fuerteventura ; 35 €, 6 heures 30, tlj) et Arrecife (Lanzarote ; 49 €, 7 heures, lun-ven). Il y a aussi des services réguliers pour Santa Cruz de La Palma (La Palma) et San Sebastián (La Gomera) via Santa Cruz de Tenerife, ainsi qu’une traversée quotidienne à destination de l’Isla Graciosa via Arrecife (Lanzarote).


			Trasmediterránea . Un ferry hebdomadaire part de Las Palmas le jeudi, avec escale à Puerto del Rosario (Fuerteventura ; 27 €, 6 heures) et Arrecife (Lanzarote ; 27 €, 9 heures 30). Le samedi, un service hebdomadaire est assuré à destination de Santa Cruz de Tenerife (22 €, 4 heures) et Santa Cruz de La Palma (La Palma ; 28 €, 19 heures).


			8Comment circuler


			BUS


			Un réseau de bus très complet dessert toute l’île. Las Palmas et, dans une moindre mesure Maspalomas, font office de plaques tournantes des transports. La compagnie Global (%928 25 26 30 ; www.guaguasglobal.com) couvre absolument toute l’île. Les petites villes plus reculées ne sont desservies qu’une ou deux fois par jour.


			VOITURE ET MOTO


			Des agences de location sont installées à l’aéroport de la Grande Canarie, au terminal des ferrys et dans tout le quartier de Santa Catalina, à Las Palmas.


			

				



	

		

			HORS DES SENTIERS BATTUS


	





					LOIN DE TOUT


					Randonnée en montagne À l’office du tourisme, vous trouverez une brochure avec des itinéraires pédestres autour de Tejeda (ici).


					Au volant Prenez la route pour explorer l’intérieur montagneux ; vous traverserez des paysages magnifiques.


					Pique-nique Cap sur le verdoyant Barranco de Guayadeque (ici) ou sur les tables de pique-nique au bord du lac à la Presa de las Cuevas de las Niñas (ici).


					Marché de producteurs Teror (ici) est l’une des petites villes les plus remarquables de l’intérieur de l’île. Venez un samedi matin pour rejoindre les habitants au marché de produits frais hebdomadaire.


				


			


			LAS PALMAS DE GRAN CANARIA


			379 000 HABITANTS


			Las Palmas a des airs d’Espagne continentale pimentés par un mélange éclectique de cultures (africaine, chinoise, indienne). La présence d’équipages de marine marchande et d’une population interlope qui caractérise la plupart des villes portuaires fait de Las Palmas un endroit fascinant, mêlant la langueur et l’énergie caractéristiques des villes de la Méditerranée et d’Afrique du Nord. Les klaxons des taxis, les quartiers commerçants animés, les bars bruyants et le port dynamique participent de l’énergie d’une ville majeure, la neuvième d’Espagne.


			Vegueta, le plus vieux quartier, est à la fois pittoresque et branché – c’est ici que se trouvent les boutiques et les bars les plus tendance. De l’autre côté de la ville, la courbe majestueuse de la Playa de las Canteras offre une occasion rare d’aller barboter entre deux visites ou deux séances de lèche-vitrines. Las Palmas est une authentique ville espagnole dynamique. Il y a certes des coins où l’on évitera de se promener le soir avec un appareil photo autour du cou, mais vous vous y sentirez dans l’ensemble en parfaite sécurité.


			Lorsque Christophe Colomb, en route pour l’Amérique, passa non loin de là en 1492, le petit centre historique animé avait déjà été délimité par les Espagnols. La ville tira grand profit de la conquête espagnole de l’Amérique latine et du commerce transatlantique qui en découla, mais, inévitablement, devint aussi une cible de choix pour les pirates et les boucaniers. En 1595, sir Francis Drake lança sur Las Palmas une offensive particulièrement réussie. 


			En 1822, Santa Cruz de Tenerife fut déclarée capitale d’une nouvelle province espagnole unique, Las Islas Canarias, au grand dam des habitants de Las Palmas. Ceux-ci obtinrent réparation en 1927, date à laquelle Las Palmas devint la capitale de la Grande Canarie, de Fuerteventura et de Lanzarote.


			Le sort de cette ville portuaire continua de fluctuer jusqu’à la fin du XIXe siècle : la présence croissante des Britanniques ramena la prospérité. Au début de l’année 1936, le général Franco fut nommé gouverneur militaire des Canaries – à la fois une rétrogradation d’importance et une affectation qu’il considérait comme une forme de bannissement. Alors qu’il logeait en ville – semble-t-il à l’Hotel Madrid, dans le quartier de Triana –, il échafauda et lança le coup d’État qui allait déclencher la guerre civile espagnole. 


			Depuis le boom touristique des années 1960, Las Palmas est passée du statut de ville portuaire moyenne, avec 70 000 habitants, à celui de métropole trépidante abritant quelque 400 000 âmes. Et, bien qu’elle partage sa position de capitale provinciale à part égale avec Santa Cruz de Tenerife, Las Palmas la surpasse par la taille et l’influence.
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			1 À voir


			Les sites historiques les plus marquants sont concentrés dans les étroites ruelles pavées de Vegueta, tandis que le gros de l’animation, plus internationale et éclectique, se trouve à Santa Catalina. 


			1	Vegueta et Triana


			Ce quartier, le plus riche en histoire et en architecture, s’agrémente d’édifices coloniaux et de magnifiques cours secrètes. Prenez le temps de flâner dans ses rues et ruelles en passant la tête en chemin dans les bars et les restaurants pleins de charme.


			oCasa de Colón	MUSÉE


			(%928 31 23 73 ; www.casadecolon.com ; Calle Colón 1 ; adulte/enfant 4 €/gratuit ; h10h-18h lun-sam, 10h-15h dim). Cet intéressant musée retrace les expéditions de Christophe Colomb et présente des collections consacrées au rôle historique des Canaries en tant qu’étape sur la route du trafic transatlantique. Ne manquez pas la vaste section comprenant des maquettes de galions au rez-de-chaussée. Le crucifix proviendrait du vaisseau du navigateur. Dans la salle suivante sont exposées les maquettes de 3 navires de Christophe Colomb : La Niña, La Pinta et la Santa María.


			Les salles 5 et 6 conservent des cartes historiques et des fac-similés de cartes anciennes, datant pour beaucoup du début du XVIe siècle. Repérez le fac-similé de la carte “Universalis Cosmographia” du cartographe allemand Martin Waldseemüller, établie en 1507 et incroyablement précise pour l’époque. On peut aussi y voir des astrolabes.


			Une vaste collection d’œuvres d’art se déploie dans les étages, ainsi qu’un diorama de Las Palmas d’antan, avec des boutons pour illuminer des édifices spécifiques. En bas du long escalier qui mène au sous-sol, vous découvrirez des expositions consacrées à la poterie et à l’histoire anciennes de l’Amérique du Sud.


			Superbe exemple d’architecture canarienne, l’édifice est organisé autour de deux jolis patios, agrémentés de fontaines, de palmiers et d’aras colorés (très photogéniques mais attention, ils peuvent donner des coups de bec). L’extérieur de l’édifice est à lui seul une œuvre d’art, associant des motifs plateresques exubérants et des balcons traditionnels en bois.


			On l’appelle la “maison de Colomb” (le navigateur y aurait fait une halte en 1492), mais l’édifice date pour l’essentiel de l’époque où il servait d’opulente résidence aux premiers gouverneurs de Las Palmas.


			Consultez le site Internet pour des détails sur les jours de gratuité, entre autres le premier week-end de chaque mois.


			oCatedral de Santa Ana et Museo Diocesano de Arte Sacro	CATHÉDRALE


			(%928 33 14 30 ; Calle Obispo Codina 13 ; adulte/enfant 3 €/gratuit ; h10h-16h30 lun-sam). Cœur spirituel de la ville, cette grise et troublante cathédrale fut commencée au début du XVe siècle, peu après la fin de la conquête, pour n’être achevée que 350 ans plus tard. La façade néoclassique contraste avec l’intérieur émaillé de vitraux traversés par la lumière, un bel exemple de ce que certains historiens de l’art appellent le “gothique atlantique”, avec de majestueuses colonnes semblant imiter les palmiers plantés à l’extérieur. Vous pourrez aussi admirer dans la cathédrale plusieurs tableaux de Juan de Miranda, illustre artiste canarien du XVIIIe siècle. 


			Le billet comprend également l’entrée au musée d’Art sacré aménagé sur deux niveaux tout autour du Patio de los Naranjos. Il renferme une collection d’objets et œuvres d’art religieux, dont des manuscrits plusieurs fois centenaires, des sculptures en bois, de l’art sacré et autres ornements, qui n’ont rien d’extraordinaire, mais le cadre est ravissant, et, au printemps, le parfum des orangers en fleur embaume l’air.


			Une fois que vous aurez parcouru les salles, prenez l’ascenseur (1,50 € ; 10h-18h lun-ven, 10h-13h30 sam) qui conduit au sommet du clocher pour profiter d’une splendide vue panoramique sur la ville et la côte.


			Devant la cathédrale, une vaste et belle place offre un cadre parfait pour de superbes photos de l’église avec le ciel bleu en toile de fond.


			

				

					QUATRE BEAUX HÔTELS SUR LA GRANDE CANARIE


					Lopesan Villa del Conde (%928 56 32 00 ; www.lopesan.com ; Mar Mediterráneo 7 ; s/d 200/350 € ; paWs). À Maspalomas, un immense resort de bon goût, mettant à l’honneur l’architecture canarienne traditionnelle.


					Fonda de la Tea (%928 66 64 22 ; www.hotelfondadelatea.com ; Calle Ezequiel Sánchez 22 ; s/d 65/95 € ; aW). Au cœur de Tejeda, cet édifice traditionnel en pierre renferme des chambres colorées avec carrelage en terre cuite, agencées autour d’un patio de style canarien.


					Downtown House (%639 62 93 35 ; Calle Domingo J Navarro 10 ; sans/avec sdb s 30/40 €, d 40/50 €, f sans sdb 40-60 €, dort 20 € ; W). À proximité de la Calle Mayor de Triana à Las Palmas, ce fabuleux édifice des années 1920, avec des chambres à la décoration simple, fut conçu par l’architecte du Gabinete Literario (ci-dessous).


					La Ventana Azul (%671 50 53 59 ; www.ventana-azul.de ; Paseo de las Canteras 53 ; dort à partir de 20 € ; W). Lumineuse et accueillante, cette auberge de jeunesse appréciée des surfeurs se situe sur le front de mer de Las Palmas.
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